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Éditorial 
 

Bonjour à tous, 

 

 

Alors que j’entame ma dernière année 

d’études, je suis contente de vous présenter 

cette quatrième édition du journal. Grâce à 

l’engagement de nos utilisateurs de services, 

nous avons réussi à accomplir notre objectif : 

soit de produire quatre éditions en une année. 

 

 

Je tiens à souligner l’effort de tous ceux qui 

se sont impliqués dans ce projet. Grâce à 

vous, nous avons créé des articles originaux, 

qui permettent de comprendre différentes 

réalités et qui permettent de sensibiliser la 

population. J’ai beaucoup appris grâce à vous 

et je crois certainement que vous avez eu un 

impact très important dans mon 

cheminement scolaire. Vous me permettez de 

mettre des mots, des situations sur la théorie 

que j’apprends à l’école.  

 

 

Merci et bonne lecture ! N’hésitez pas à 

venir prendre un café dans notre local !  

 

Gabrielle Sauvé 

Étudiante en travail social 

 

 

Pour nous contacter 

(418) 227-4181 poste 1 

aubercail@globetrotter.net  
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Qui sont les poètes les plus célèbrent ? Un 

poète c’est l’auteur d’une nouvelle histoire 

qui nous émerveille. Tous ces travailleurs 

et ces gens qui font tout pour le monde 

n’ont peut-être pas la plume à l’écriture. 

Cependant, ils ont l’effet d’être des anges 

déployant leurs grandes ailes pour 

assurer la survie du peuple. Voilà leur 

poésie. L’agricultrice qui sème la vie sur 

nos terres, les marchands qui assurent le 

service à tous leurs clients et que toutes 

les tablettes soient remplies en biens et 

nourriture, les garagistes qui nous offrent 

des déplacements sécuritaires, nos pilotes 

d’autobus et d’avion qui nous font 

découvrir terre et ciel, la coiffeuse et 

l’esthéticienne qui veillent au bien-être 

des gens, les musiciens qui occupent nos 

esprits, la médecine et son équipe de la 

santé qui sont sur place à toute heure du 

jour et de la nuit pour leurs patients, les 

menuisiers qui bâtissent des maisons et 

des meubles pour le confort de nos vies, la 

professeure qui prépare une bonne année 

d’éducation pour enrichir ses élèves, la 

garderie qui se prépare à accueillir tous 

ces enfants seuls qui prendront la relève 

dans quelques années. Il est également 

important de mentionner tous les 

intervenants ainsi que les  

 

 

 

 

policiers, les pompiers, les militaires, les 

agents correctionnels et les ambulanciers 

qui font face à de grandes épreuves pour 

être au service de la population. Ceci est 

sans oublier les piliers du domaine de la 

justice qui doivent trouver une solution à 

tous les problèmes, ces hommes et 

femmes éveillés qui nous font découvrir 

notre spiritualité et, bien sûr, tous les 

fervents serveurs d’entreprises qui 

réalisent les projets nécessaires à notre 

culture. Les parents et enfants qui 

donnent un sens à la création. Voilà leur 

poésie, au-delà des beaux mots, ils et elles 

mettent en œuvre l’histoire de la vie.  

 

Qu’est-ce que serait la poésie sans ces 

poèmes écrits par la main d’un écrivain 

inspiré par des gens dévoués. Notre 

monde, ce n’est pas toujours la noirceur, 

quand on pense à tous ces gens de cœur, 

auxquels on leur doit nos honneurs. 

 

Dans toute poésie, on a le plaisir de lire et 

d’écrire, mais bien sûr, la plume finira par 

mourir en y laissant sa signature, son 

dernier soupir… 

 

En   Vie   de   Poésie 

 
 
 
 
 

La poésie 
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La nature 

Ma passion est d’aller dans la nature et de 

cueillir des fleurs, des racines, des écorces. Je 

pratique cette activité depuis l’âge de 18 ou 19 

ans. J’ai commencé à lire des livres sur les 

recettes, quelle plante peut guérir quelle 

maladie. Je ne prends donc pas de 

médicaments, puisque je me soigne avec ce que 

je récolte. Par exemple, lorsque j’ai des maux de 

tête ou des maux de ventre, certains éléments 

de la nature peuvent m’aider. J’ai appris ça 

seule. 
 

Lorsque j’avais dans la trentaine, je suis passé 

proche mourir puisque je m’étais trompé de 

plante. Il est donc très important de connaître 

les aliments avant de commencer cette activité 

en forêt. Il faut faire très attention et ne pas 

manger n’importe quoi. 
 

Je suis une personne sportive qui apprécie la 

nature. J’apprécie passer du temps en forêt. Il 

s’agit d’un endroit calme où je peux méditer. 

J’aime entendre le son des oiseaux et sentir 

l’odeur de la forêt. Il m’est déjà arrivé de 

marcher 3-4 heures pour trouver une plante. 

J’ai toujours fait cette activité à Saint-Georges, 

plus précisément au Parc des Sept-Chutes. 

J’aime récolter l’ail des bois, la racine de bleuet. 
 

Voici des exemples de remèdes : 
 

 Bleuet: aide pour le diabète; 

 L’ail des bois et les oignons : peuvent 

agir en tant qu’anti-inflammatoire; 

 Le pissenlit : peut aider à nettoyer le foie 

et les reins. 

 

Philippe H. 
 

Je fonce 
 

Inspiré, je laisse aller ma plume, je trace mon 

univers dans le décor, sous la brume 
 

Je ne suis pas rappeur, rien ne me fait peur, il 

n’est pas question que je meure 
 

Convoité, l’être aimé, croire me retrouver à ses 

cotés 

Aimer, prier, jouer et composer, je me sens 

inspiré 
 

Pour le meilleur et pour le pire, c’est à toi de 

me choisir 
 

Je ne suis pas écrivain, je ne resterai pas sur 

ma faim, l’avenir est sans fin 
 

Rien ne t’oblige à me suivre ou me lire, peut-

importe ce que tu penses, j’ai toujours ma 

récompense 
 

Bouger, foncer, me dépasser 
 

À livre ouvert, dans l’ivresse de tous ses 

commentaires, rien ne peut me faire taire, moi 

je suis libre comme l’air 
 

Tel un ange, un oiseau, je déploie mes ailes, je 

m’éloigne de l’enfer et je pars faire le tour de la 

terre 
 

Je suis un gars de la campagne, au sommet des 

montagnes je sabre le champagne 

Tel un nouveau-né, j’ai de quoi être fêté 
 

En Vie d’entrer 
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Consommer, c’est pour passer de belles 

journées de temps en temps. Parfois, la 

consommation devient très importante pour 

les gens, c’est donc très difficile d’arrêter, car 

on devient dépendant.  

 

 Il est important de se mettre des objectifs quand on veut arrêter de consommer. Pour moi, 

un de mes objectifs est d’être loyal envers moi-même. Reconnaître et s’avouer à soi-même 

qu’on a consommé, sans trop se taper sur la tête. À un certain moment donné, il faut se 

mettre des « breaks ».  

 

C’est important de savoir que les gens qui consomment n’ont pas tous un problème de 

consommation. C’est donc important de savoir dans quelle catégorie on se trouve. Est-ce 

que je suis capable d’arrêter de consommer? Si demain je voulais arrêter de consommer, 

est-ce que je serais capable? Est-ce que ma consommation nuit à ma vie? 

 

 

Il y a plusieurs raisons qui me motivent à arrêter de consommer :  

Être capable de prendre soin de moi-même et de me réaliser. De plus, arrêter de 

consommer me permettrait d’avoir une meilleure santé physique et une meilleure santé 

mentale. J’aimerais également arrêter de toujours être en manque de quelque chose.  

 

Il est important de s’entourer de bons amis pour nous aider à arrêter de consommer. La 

rechute est un processus normal de l’arrêt de la consommation. Ça sert à rien de se 

dénigrer, de se taper sur la tête si l’on rechute. Il faut seulement remettre les efforts pour 

retrouver sa sobriété.  

Anthony A.P. 

Pourquoi il faudrait consommer 

si le désir est le contraire? 
 

Quand tu te rends compte que tu as un problème, voici ce que tu devrais faire :  

1. Te donner des objectifs; 

2. Être capable d’en parler à une personne fiable, qui est là pour nous aider; 

3. Aller aux rencontres de NA/AA; 

4. Demander de l’aide. 
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Je travaille à l’Assiettée Beauceronne depuis environ deux 

ans. Je fais plusieurs tâches diverses là-bas tels que du 

ménage, de la peinture, de la cuisine et je déneige le 

terrain. En échange, je peux dîner là-bas gratuitement, je 

peux y faire mon lavage et je peux parfois apporter de la 

nourriture chez moi. 

 

J’ai commencé à travailler à cet endroit, car je n’avais plus d’emploi. Je ne faisais plus rien de 

mes journées et je m’ennuyais un peu. J’allais dîner là et la propriétaire m’a proposé de 

venir faire de la vaisselle. J’ai commencé comme ça et, avec les mois, j’ai pris plus 

d’expériences et de responsabilités.  

 

J’ai du plaisir à travailler là-bas et je me suis fait des amis. Ce que je préfère de mon emploi, 

c’est l’interaction que je peux avoir avec le public. Je fais de belles connaissances à chaque 

jour et j’apprends de chaque personne. J’ai aidé beaucoup de personnes au cours des 

années. Par exemple, aidé à déménager et à faire leurs commissions. Ce bénévolat m’a 

apporté de belles opportunités, puisque cela m’a donné la chance de m’impliquer dans deux 

autres organismes communautaires, soit à la Saint-Vincent et Au Bercail. J’aime m’impliquer 

dans la communauté et aider les autres.  

 

 

 
 
 
 
 

S’impliquer dans sa 

communauté 

Gardien du midi à 

l’Accueil Inconditionnel 

À chaque midi, nous avons la possibilité de pouvoir garder l’Accueil Inconditionnel lorsque les 

intervenants vont en pause de dîner. Notre tâche consiste à laver la salle de bain, laver le 

plancher, prendre les présences et répondre au téléphone. Nous devons surveiller les autres 

utilisateurs de services et s’assurer qu’il y a un climat de calme et de respect. En échange, nous 

pouvons aller manger gratuitement au Bercail. Nous effectuons ces tâches puisque l’on aime ça et 

car l’on aime avoir des responsabilités. Sans notre aide, ça serait fermé entre 12 h 00 et 13 h 00. 

Cela nous apporte un sentiment d’accomplissement, nous nous rendons utiles.  

 

Les utilisateurs de l’Accueil Inconditionnel 



 6 

 

 

 

Une de mes priorités dans la vie est d’apprendre à bien prendre soin de moi. Lorsque je 

m’accorde du temps de qualité, ma santé psychologique va beaucoup mieux. Pour prendre 

soin de moi, il est important que je me connaisse bien, que je sois consciente de mes limites 

et que je reconnaisse mes symptômes. Cela me permet d’aller chercher de l’aide aux bons 

moments et auprès des bonnes personnes.  

 

Voici mes trucs du quotidien afin de prendre soin de moi : 
 

 Prendre un bain avec des huiles essentielles ou du sel de mer, car cela permet de 

reposer son corps; 

 Faire un masque facial, avec de l’argile verte selon mes recommandations; 

 Faire une relaxation de la tête aux orteils avec une musique douce sur un lit; 

 Faire des exercices physiques : la natation travaille le corps entier, il s’agit donc d’un 

sport complet; 

 Fréquenter le groupe de soutien le Rappel; 

 Fréquenter l’Accueil Inconditionnel et s’y impliquer bénévolement; 

 Écrire; 

 S’assurer d’avoir une bonne nuit de sommeil; 

 Noter ses préoccupations pour en parler plus tard avec son médecin, son travailleur 

social et/ou son psychiatre; 

 Aller chez la coiffeuse : ça fait du bien au moral et on se sent plus belle. C’est un bon 

investissement pour le moral; 

 La spiritualité est très importante pour moi. Grâce à mes croyances, j’ai cessé de 

fumer le tabac pendant plus de trois ans. Une victoire pour la santé et l’argent. La 

prière est également importante dans ma vie, car elle m’aide à atteindre mes 

objectifs; 

 Prendre des marches; 

 Avoir des amis, une personne précieuse à qui on peut se confier; 

 La musique, la lecture, la télévision, les documentaires. 

 

 

C’est notre corps, il faut en prendre soin, autant au niveau 

physique que moral. Quand je ne prends pas soin de moi, je 

deviens plus négative, donc tout va moins bien. 
 

Apprendre à prendre 

soin de soi 
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Voici un montage que j'ai créé de 

témoignages de gens qui m'ont 

marqué, que ce soit une personne en 

situation d'itinérance, ayant des 

problèmes de dépendance, ayant un 

diagnostic de santé mentale ou qui est 

touchée par la cause. Leurs paroles 

sensibilisent et font réfléchir…   - 

Audrey Roy 

 

« Je consomme, parce que ça m'aide à m'exprimer, ça me fait peur de me faire 

rejeter, mais d'une manière ou d'une autre les gens me rejettent...ça fait juste moins 

mal en conso » 

 

« Se sentir citoyen à part entière représente souvent un défi pour ceux qui sentent le poids 

de l’étiquette. Changeons le regard que nous avons sur ceux qui peuvent avoir des 

comportements dérangeants dans la rue, qui semblent marginaux et qui ont un parcours 

différent » 

 

« La dépendance c’est le pire combat, parce que tu te bats toujours contre toi-même. C’est 

invisible, ce n’est pas tangible. Personne ne voit que tu te bats tellement fort pour t’en 

sortir, mais ça ne veut pas dire que tu ne le fais pas. » 

 

« Par moment, la seule chose qu'on peut faire pour les gens dans la rue, c'est de leur 

rappeler qu'ils sont des humains eux aussi » 

 

« Il suffit d’un endroit, d’une personne et d’une phrase, pour donner la force à 

quelqu’un de changer sa vie » 

 

« Je crois tellement en eux, on voudrait tellement les sauver, faute de magie on peut 

seulement les accompagner. » 

 

La réalité des autres 



 8 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
« Tout ce qui est vivant mérite d’être sauvé. » 

 

« Je suis confrontée à aider des gens différents, brisés, souffrant au quotidien et ça 

m'apporte à réfléchir et rester humaine. Je remarque souvent que les gens sont ignorants 

face à la détresse humaine... Lorsque j'entends des jugements d'une personne dont je 

connais son histoire et toute la souffrance qu’elle a vécu, c’est l’une des situations que je 

trouve la plus difficile... Il y a souvent beaucoup de souffrance derrière des personnes qui 

dérangent. Et ces dernières, ont besoin d’aide au lieu, d’avoir des jugements, de subir de 

l'humiliation et de vivre du rejet… » 

 
« Je sais que tu as eu une vie qui te laisse croire profondément que tu as ce que tu 

mérites, mais tu mérites beaucoup plus que ce que tu choisis… » 

 
« Nous comblons nos besoins essentiels dans le confort et l’intimité de notre foyer. 

Soyons donc conscients des personnes qui nous entourent. Ne fermons pas les yeux 

sur les individus qui vivent dans notre communauté et qui sont souvent mis à l’écart 

ou isolés. Ces personnes en situation de rupture sociale demeurent nos concitoyens » 

 

« Ça fait tellement mal, un os** de mal de vivre et le pire c'est que je fais du mal 

aux gens autour de moi » 

 

 

 

 

 

La réalité des autres 

(suite) 

« Je crois que chaque personne a droit à 

autant de chances qu'il le faut pour reprendre 

leur vie en main. Un simple petit bout d'espoir 

peut accomplir de grandes choses. » 
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En 1997, je me suis acheté une motoneige 

neuve et j’étais très heureux et fier de mon 

achat. Par la suite, il y a eu la fièvre du 

printemps. J’ai donc décidé de m’acheter 

une 2
e
 motoneige. J’étais très heureux de ces 

achats et de pouvoir exercer  cette passion. 

En 1998, j’ai appris une mauvaise nouvelle, 

soit la fermeture de l’usine Bombardier. J’ai 

reçu une prime de départ de 5 000 $ suite à 

ma mise à pied. Pour ne pas devoir dépenser 

toute ma prime, je me suis dépêché à trouver 

un nouvel emploi chez Meubles Laurier. Ils 

ont immédiatement engagé mon ami et moi. 

J’étais content d’être engagé là. J’y ai réalisé 

de l’assemblage de meubles pendant environ 

6 mois.  

 

Par la suite, j’ai été arrêté pour une troisième 

« balloune », soit une conduite avec les 

capacités affaiblies. Malgré le fait que 

j’avais réalisé mon problème de 

consommation quelques mois auparavant, je 

ne savais pas comment et où trouver les 

outils pour m’en sortir. Les mauvaises 

nouvelles n’arrivent souvent pas toujours 

seules. J’étais tellement déçu et fâché de la 

situation, mes émotions  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

étaient difficiles à gérer. J’ai donc augmenté 

ma consommation d’alcool et de drogues 

afin de pouvoir vivre malgré la souffrance 

que je ressentais.  

 

En un an, j’ai travaillé à cinq endroits 

différents après la fermeture de l’entreprise 

de Bombardier. En 1999, j’ai commencé 

chez Industrie Cover et dans la même année 

j’ai commencé à faire des meubles pour le 

marché aux puces Jean-Talon. Je pouvais 

réaliser ma passion et être payé pour le faire. 

Cela m’a aidé à regagner un peu de 

confiance en moi. 

 

En 2000, j’ai appris le décès à mon père. Il 

avait un diagnostic de Parkinson depuis neuf 

ans. Toutefois, il a attrapé une pneumonie, 

ce qui l’a beaucoup affaibli son système 

immunitaire. J’ai eu beaucoup de peine à 

l’annonce de son décès, mais en même 

temps, je me suis senti libéré. Je trouvais ça 

difficile de voir mon père souffrir.  

 
 

Martin B.  
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 

L’histoire de Martin 

(suite) 
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 Boire beaucoup d’eau quand il fait chaud. AudréAnne L.  

 Regarder des deux côtés de la rue avant de traverser. Cindy 

 Suivre les consignes afin qu’il n’y arrive rien de grave. Amélie 

 La prudence s’adresse à chaque usager de la route, qu’il conduise 

avec respect envers les plus vulnérables que lui avec prudence 

envers les cyclistes. Mathieu 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’art 

Que signifie la 

prudence pour nous 
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J’ai toujours pensé que sur la terre, il 

existait l’enfer. Et je pense que c’est vrai 

selon l’état que nous sommes et la vie 

que nous décidons de mener et le trajet 

que l’on décide de prendre. Si tu décides 

de prendre un chemin qui a des obstacles, 

choisis et surtout, fais le bon choix et tu 

seras surpris par les résultats. Je souhaite à 

tous les meilleurs résultats possibles. 

Bonne chance. 

 

Nathalie P.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 

Les pensées de nos 

utilisateurs de service 

Ce que l’Accueil 

Inconditionnel m’apporte 
 

Soyez des nôtres le 18 octobre prochain pour participer à la 

Nuit des sans-abris. Il s’agit d’un bel évènement pour 

démontrer votre solidarité et votre appui pour cette cause. 

Rendez-vous dans la cour du Bercail en soirée! 

   

Si ça ne serait pas ouvert, je ne saurais pas où 

aller. Nous avons des bons services, autant au 

Bercail qu’à l’Accueil Inconditionnel. On est 

accueilli quand on a de besoin. On peut parler 

aux intervenants et je me suis fait des amis, 

même si des fois on a des chicanes, ça ne dure 

pas longtemps. Le lendemain, on tourne la 

page et on apprend à se contrôler, car on ne 

peut pas contrôler tout ce qui se passe autour. 

J’ai appris à ignorer les choses autour que 

j’aime moins.  

Suzanne B. 


